

  

    

      

    

  




	Ursula Beyla






































	


	


	


	


	


	


	


	


	


	


	


	


	Elle aime ça


	


	Saison 1












	Droit d'auteur.


	     Tous droits de traduction, de reproduction et d'adaptation réservés pour tous pays. L'utilisation, la transmission, la modification, la reproduction, la rediffusion ou la vente de toutes les informations reproduites dans ce texte, ou partie de ce texte sur un support quel qu'il soit, sont formellement interdites sans l'autorisation préalable et écrite du possesseur des droits, excepté dans le cas de brèves citations et autres usages non-commerciaux autorisés par la loi sur le copyright. Les marques mentionnées dans ce livre le sont à titre purement informatif, sans intention de publicité ni de contrefaçon.














	En mini-jupe.


	    Aujourd’hui, nous sommes déjà jeudi, et il faut que j’aille faire quelques courses, car un couple d’amis doit venir demain soir, vendredi, pour dîner chez moi. Mon amie et moi, nous avons fait la connaissance de ce couple de Parisiens, lors d’un week-end à Dieppe pour la fête du hareng.


	Avant de descendre, je regarde par la fenêtre histoire de scruter le ciel afin de m’habiller en fonction des circonstances météo du moment.


	Bon, quelques nuages, mais rien de trop menaçant a priori, je vais donc sortir en tenue légère, c’est-à-dire juste en jean, et tee short blanc un peu décolleté tout de même.


	Un peu de rouge carmin sur mes lèvres charnues, et me voici prête à quitter ma tanière.


	Mon panier à roulette d’une main, hop, j’ouvre sésame et me voici sur le palier, pour appeler l'ascenseur.


	Je ne tarde pas à me retrouver dans le hall, et là, surprise, je vois une charmante femme, en position accroupie.


	Ce qui est surprenant, c’est que je n’ai jamais rencontré cette personne, pourtant ici, tout le monde se connaît, au moins de vue !


	Tout se passe à la vitesse d’un éclair, sans rien dire, je vois cette femme baissée, en train de récupérer des publicités qu’elle a sans doute fait tomber sur le sol du hall d’entrée en ouvrant sa boite à lettres.


	Rien d’extraordinaire me direz-vous !


	Mais, ce qui attire mon œil de femme malicieuse, c’est que cette personne est une belle brune, avec de longs cheveux noirs, et qui arbore, semble-t-il, des formes des plus avenantes.


	Je suis face à elle, moi debout avec ma charrette à provisions, et elle, presque agenouillée, essayant de récupérer tant bien que mal, divers papiers jonchant le carrelage du hall d’entrée.


	Mais mon regard toujours plein de malice s’attarde sur le généreux décolleté de mon inconnue, et là mes sens sont aux aguets tant le spectacle est alléchant.


	En effet, je suis à la première loge pour admirer cette poitrine a priori assez opulente, de madame X, je dis X car pour le moment j’ignore d'où sort cet “ovni” doté de gros nichons.


	Mais comme le spectacle est totalement gratuit, alors j’en profite, et je me délecte du regard, car non seulement cette charmante personne me montre ses attributs au travers d’un décolleté provocant, mais comble de bonheur pour moi, elle est vêtue d’une jupe noire assez courte, c’est l’impression que j’en ai, qui dans cette position accroupie lui remonte sur le haut de ses belles cuisses bronzées, cette vue suscite en moi des envies matinales infernales, et lubriques, je vous laisse deviner ce qui passe dans ma petite tête de coquine.


	Puis, madame X, me sentant juste devant elle, relève sa tête et me gratifie d’un aimable sourire accompagné d’un bonjour, et elle me regarde sans pour autant resserrer ses belles cuisses entrouvertes par cette position.


	Une chose est certaine à cet instant, je ne connais pas encore le nom de cette personne, mais je sais qu’elle porte une culotte blanche.


	Puis madame X, se relève, et me regarde presque amusée, toujours avec son sourire très avenant, je peux même dire avec un rictus très coquin.


	Enfin, nous échangeons quelques mots, des banalités d’usages, histoire de meubler cette rencontre imprévue dans mon programme.


	J’apprends en fait que cette madame X n’habite pas mon immeuble, mais elle vient une ou deux fois par semaine pour s’occuper de sa maman, que je ne connais pas plus que ça d’ailleurs.


	Finalement, elle me dit qu’elle va bientôt reprendre l’appartement de sa maman, car cette dernière doit déménager pour occuper un logement plus petit, situé dans un autre immeuble du quartier.


	En somme, nous allons être voisine lui dis-je alors ?


	Oui, tout à fait.


	Soyez sincèrement la bienvenue, madame.


	Ravie, je suis Sophie.


	Et moi, je suis Julia, et j’habite au 6e.


	Puis le plus naturellement du monde, Sophie me tend la main.


	Au contact de sa peau, j’ai comme une impression de frissonnement, quelque chose parcourt mon corps, me donnant le sentiment que cela est réciproque, à en croire son regard enflammé, ou alors, je prends mes désirs pour des réalités.


	Au bout de 10 minutes de papotage, le moment arrive pour moi de prendre congé de cette charmante personne.


	En effet, l’heure passe, et je dois faire quelques emplettes pour assurer la restauration de mes convives pour demain soir.


	Avant de quitter ma future et mystérieuse voisine, je glisse ma main dans mon sac, pour en extraire une carte de visite que je remets dans la main de Sophie, ça y est nous sommes intimes pensais-je en rigolant de moi!


	Sophie, qui ne me paraît pas coincée, accepte mon petit carton, et le glisse dans son sac, non sans faire tomber par maladresse, quelques papiers de pub et autres qu’elle vînt juste de ramasser sur le sol du hall.


	Bon, et voilà que de nouveau elle se baisse pour reprendre la paperasse retombée sur le sol du hall d’entrée.


	Moi, debout devant elle, j’ai encore cette fois une vue plongeante sur son décolleté, ce qui confirme mon impression première, c’est-à-dire, qu’elle ne porte pas de soutien-gorge, l’affaire tient toute seule je dois vous le dire !


	Je pensais en moi-même, tient voilà de beaux nichons.


	Cette fois, nous nous quittons, je sors de mon immeuble, c’est décidé.


	Au plaisir Sophie, téléphonez-moi quand vous serez en cours d'aménagement.


	Avec plaisir Julia.


	Belle journée à vous.


	 




Au supermarché.


	    Quand je fais mes courses, la bête qui est en moi guette sa proie, mon œil de prédatrice scintille et scrute l’environnement, car non seulement je farfouille dans les divers rayons du supermarché pour prendre ce dont j’ai besoin, mais en plus mon regard balaye à 360 degrés pour chasser la belle biche aux déhanchements sensuel et animal.


	Car, en plus des boites de sardines et autres, sur les rayons, il y a aussi une autre victuaille en chair et en os, sur pied celle-là, elle se promène dans les allées du magasin pour faire aussi ses courses, elle ne sait pas encore que je suis la mante religieuse du magasin, je dévore les belles qui se promènent nonchalamment dans les allées du supermarché.


	Elle se dandine, avec un petit panier sous le bras, ou elle pousse son panier à provisions.


	Mais elle est aussi en éveil, car quand elle est seule, la biche est méfiante, c’est l’instant que la lionne choisit pour se lancer à l’assaut de son gibier préféré.


	Quoi de plus facile que de demander une information, à une charmante dame, devant un rayon, pas toujours romantique devant des boîtes de morues, mais très efficace.


	L’expérience me démontre que les femmes peuvent se faire séduire par une autre femme, qu’elles soient hétérosexuelles, ou pas, elles tombent avec plaisir dans mon panier de courses, et en fait, elles aiment ça.


	Moi, c’est mon sport favori, le supermarché est un bon terrain de chasse.


	D’ailleurs, j’arrive devant le rayon des thés, ou une charmante dame, la cinquantaine, cherche visiblement son bonheur parmi des dizaines de boîtes de thé, c’est une occasion en or.


	En m’approchant sans rien dire, je regarde les étiquettes des boîtes de thé, puis, je les repose au fur et à mesure.


	Je finis par demander à cette dame si elle connait le thé au jasmin de cette marque.


	Non me dit-elle.


	Et voilà, la conversation est engagée.


	Cette femme un peu BCBG, toute pimpante, doit être mariée, car elle porte une alliance.


	Vous me direz que cela ne prouve rien, et inversement aussi d’ailleurs.


	Finalement nous papotons thé, et je lui dis que j’adorai le thé au jasmin de Chine, et une marque en particulier.


	C’est ce thé que je consomme chez moi.


	Ma belle dame me demande où je l’achète.


	Je le commande sur internet.


	Oh, internet, je suis fâchée avec, pas très habituée en fait, ce n’est pas ma génération.


	Vous allez me trouver osée, mais j’habite à côté d’ici, permettez-moi de vous inviter pour venir goûter à mon délicieux thé au jasmin made-in-China, une véritable merveille.


	La dame reste plantée devant moi, ne sachant visiblement pas quoi dire.


	Puis, elle esquisse un sourire, j’accepte me dit-elle, entre femmes je ne peux pas refuser.


	Voulez-vous venir vers 14 h ?


	Oui, donnez-moi votre adresse alors ?


	Voici ma carte, et mon téléphone.


	Vous êtes trop gentille, au fait moi, c’est Sonia.


	Et moi, c’est sur ma carte, Julia.


	Sonia ajoute, c’est agréable de pouvoir échanger entre femmes en faisant ses courses, car habituellement ce sont surtout des messieurs qui vous proposent de vous aider à porter vos courses. Avec une idée bien précise derrière la tête.


	Mais voyez-vous, comme je suis très méfiante, je préfère porter mes courses toute seule.


	Par contre avec une femme, je suis déjà plus en confiance.


	Moi également Sonia, je vous invite chez moi, car vous êtes une femme.


	Tout en regardant cette femme bien mûre, je me demandais déjà comment j’allais m’y prendre pour lui retirer sa petite culotte….Rire !


	Bon, Julia, je vais continuer mes courses, et je suis très heureuse de cette rencontre, donc je vous dis à tout à l’heure pour le thé.


	Je suis de nature ponctuelle Julia.


	C'est parfait Sonia, ce sera avec plaisir.


	


	 




Sonia arrive.


	    


	     Sonia m’avait annoncé qu’elle était ponctuelle, mais là c’est mieux que la SNCF, pile à l’heure à l’arrivée.


	Elle rentre chez moi, avec un beau manteau noir, un sac en bandoulière.


	Son style est celui d’une bourgeoise assez BCBG, un peu prout prout à première vue.


	Elle me tend une boîte en carton, dans laquelle, sans aucun doute, il y a des gâteaux, ce que Sonia me confirme rapidement en me disant voici quelques petits fours pour accompagner le thé au jasmin.
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